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Albert André Eugène CHEVALIER est né le 26 août 1901 à midi au 118 bis 
rue Ordener à Paris dans le 18e arrondissement. 
 

Il est le fils d’Etienne CHEVALIER, ébéniste, 27 ans, né le 2 mai 1874 au Havre en 
Seine-Maritime et de Marie Antoinette VERGNAUD, ménagère, 27 ans, née le 
28 novembre 1873 à Saint-Georges-la-Pouge en Creuse. Du couple, marié le 
1er décembre 1900 à Bellegarde-en-Marche en Creuse naît Albert le 26 août 1901. 
 
 
A 18 ans, le 6 octobre 1919, Albert s’engage pour 4 ans, auprès de la mairie de Paris 
15e au 3e groupe d’aviation, sous le matricule 1668. Sa fiche signalétique le décrit : 

cheveux châtain-clair, yeux bleus, front ordinaire, nez ordinaire, visage ovale, taille 
1,61 mètre. 

 
Il est affecté au 1er groupe d’aviation à Nanterre dans les Hauts-de-Seine le 17 octobre 1919 puis est muté à la 
14e section d’ouvriers d’aviation à Istres dans les Bouches-du-Rhône en qualité d’élève-pilote. 
 
Du 4 au 28 février 1921, il effectue 6 exercices sur rouleur G3 (avion Caudron). Un rouleur est un avion, sans ailes 
qui permet à l’élève d’apprendre à rouler au sol (sans pouvoir décoller) mais appréhender les futures phases de 

décollage et d’atterrissage, ainsi que se familiariser avec les commandes de bord, le démarrage du moteur avec le 
mécanicien … 
 
Le 1er mars 1921, il est apte à effectuer son 1er vol en double commande, avec le moniteur LAUNOIS. Les jours 
sans vol (souvent à cause du vent mistral), son carnet d’emploi du temps, indique de la culture physique matin et 
soir, aussi de l’instruction technique et de la réparation de moteurs d’avions. 
 
Le 7 mai 1921 après avoir effectué un total de 7 heures 30 de vol et 54 atterrissages avec les moniteurs 

HALLIEZ et GROS, Albert est lâché.  
 
Le lâché est un moment très fort dans la vie d’un pilote, celui où il vole pour la 1ère fois seul à bord … 15 minutes, 
1 atterrissage, altitude atteinte 300 mètres. 
 
Ensuite la progression prévoit des spirales, des atterrissages hélice calée et des voyages (navigation aérienne) 
qu’Albert effectue sur Nîmes et Orange … sans casse !!! Il est breveté le 27 mai 1921. 

 
Puis pour prendre en main, le Nieuport, 
le Morane et le Breguet, il effectue de 
nouveau du rouleur à compter du 
1er juin 1921 avec les moniteurs 
LEMPEREUR et DEORTFLINGES. Il 
est lâché le 28 août 1921 sur ce 
nouveau type d’appareil. 

 
Une permission lui est accordée du 5 
octobre 1921 au 4 décembre 1921.  
 
Le 11 mars 1922, il quitte Istres, avec 
52 heures de vol, où il a été nommé 
caporal, pour rejoindre la 7e escadrille 
d’Avord dans le Cher, où il vole sur 

avions Sop et Salmson (photo).  



Il effectue des épreuves de hauteur à 2500 mètres d’altitude, puis des essais de T.S.F. (transmission sans fil), 
aussi des vols de groupe et des baptêmes d’officier (1er vol en qualité de passager) et des missions de photo, de 

reconnaissance et de mitrailleur au centre de Cazaux en Gironde. 
Il est nommé caporal le 1er juillet 1921 
et sergent le 14 juillet 1922. 
 
A compter du 6 octobre 1923, il se 
réengage au titre du 32e régiment 
d’aviation basé à Dijon en Côte-d’Or. 
Il est nommé sergent-major le 1er avril 

1927 et admis dans le corps des sous-
officiers de carrière le 28 juin 1928. 
 
Il passe adjudant le 1er juillet 1928. 
Suite à un problème de santé, il est 
soigné à l’hôpital de Dijon du 21 août 
1928 au 2 septembre 1928.  
 

Par décret du 5 janvier 1931, il est 
décoré de la médaille militaire le 
28 mars 1931 et passe adjudant-chef 
le 1er juillet 1931. 
 

Albert CHEVALIER, adjudant-chef au 32e régiment d’aviation, 30 ans, se marie à Bosroger en Creuse, le 20 juin 
1932 avec Juliette Marguerite BONNAUD, 19 ans, née le 24 août 1912 à Bosroger. Du couple naissent sur cette 
même commune, deux enfants ; René le 8 mai 1933 et Renée le 4 mars 1944. 

 
Le 6 octobre 1934, Albert est admis à faire valoir ses droits à la retraite proportionnelle, accompagné du 
certificat de bonne conduite. Son carnet de vol affiche un total de 1368 heures 30 minutes. Il est rattaché au 
centre mobilisateur d’aviation n° 32. 
 
Du fait de sa nouvelle domiciliation à Bosroger dans la Creuse, il est rattaché le 12 novembre 1935 à la subdivision 
de Limoges dans la Haute-Vienne. 

 
Il est rappelé à l’activité, comme instructeur, le 2 septembre 1939 pour cause de 2e guerre mondiale et démobilisé 
par le centre démobilisateur d’Auch dans le Gers, le 15 juillet 1940. 
 
Le 28 septembre 1944 à Bosroger, il est élu président du comité local de Libération (qui remplace le conseil 
municipal) et le 4 novembre 1944, élu maire de cette commune, fonction qu’il assumera 24 ans, jusqu’à la date de 
son décès. 
 

 
Albert CHEVALIER décède à l’âge de 66 ans, le 10 juin 1968 à Bosroger. Il repose au cimetière de cette commune. 
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